
CENTRE GRATUIT 
D’INFORMATION,

DE DÉPISTAGE ET DIAGNOSTIC

CeG IDD
BLENNORRAGIE, HEPATITE B, MYCOPLASMES, HERPÉS, 

PAPILLOMAVIRUS, SYPHILIS, CHLAMYDIOSE, VIH...

IST, et si j’étais infecté.e sans le savoir ?
DÉPISTAGE gratuit SIDA, Hépatites, IST Infections Sexuellement Transmissibles,

PrEP Prophylaxie Pré-Exposition

Livret d’accueil

CH de l’Ouest Vosgien
1280 Av. de la Division Leclerc

88300 NEUFCHÂTEAU
Lundi & Vendredi 

CH Emile Durkheim
2 Av. Robert Schumann

88000 EPINAL
Mardi - Jeudi

CH Intercommunal des Hôpitaux 
du Massif des Vosges

26 Rue du Nouvel-Hôpital
88000 Saint-Dié-Des-Vosges

Vendredi après-midi

06 72 64 39 11 03 29 52 35 12



• Entretien médical : évaluation des 
risques et conseils de prévention.

• Dépistage VIH, Hépatites, IST (syphilis, 
chlamydiae, herpès, gonococcie...).

• Traitement des Infections Sexuelle-
ment Transmissibles (IST).

• Prophylaxie Pré-exposition (PrEP) : 
informations, prescriptions, suivi.

• Orientation vers un médecin spécialiste 
en cas de séropositivité VIH, Hépatites ou 
d’IST compliquées.

• Prévention et détection des violences 
sexuelles, problématiques d’orientation 
sexuelle, d’identité de genre : prise en 
charge psychologique de première inten-
tion et orientation.

• Traitement Post Exposition (TPE) 
dans les 48 heures suivant un risque ma-
jeur : délivrance et/ou orientation.

• Vaccination des populations à 
risque sexuel : Hépatite A, Hépatite B, 
Papillomavirus, MPox...

• Test de grossesse, contraception 
d’urgence, orientation des grossesses  
non désirées.

• Orientation pour prise en charge 
sociale et mise en lien  avec les associa-
tions.

Les missions 
du CeGIDD



Que dois-je faire en cas 
d’infection ?

I M P O RTA N T

Rendez-vous médical, puis infirmier où les 
prélèvements sont réalisés. Il est inutile d’être à 
jeun pour le test de dépistage.
L’anonymat vous est proposé à l’accueil si vous 
le souhaitez.

Utiliser systématiquement le préservatif 
pour les relations sexuelles.

Me soigner correctement et retourner 
voir le médecin afin de vérifier la guérison.

Prévenir tous mes partenaires 
qui sont susceptibles d’être infectés 
afin qu’ils soient dépistés et traités 

pour ne pas contaminer d’autres personnes.

Si je prends des risques sans me faire dépis-
ter, je peux contaminer mes partenaires

(en cas d’infection)

En cas d’Infection Sexuellement 

Transmissible (IST),

LES PARTENAIRES SEXUELS DOIVENT 

ÊTRE TRAITÉS EN MÊME TEMPS 

pour éviter de se réinfecter

les uns les autres.

Souvent asymptomatiques, les IST peuvent 
évoluer et engendrer des effets néfastes sur 
la santé.

En quoi consiste la consultation ?

Quels sont les risques  
si l’on ne se fait pas dépister ?

La plupart des IST 
se soignent facilement,

encore faut-il les dépister !

Le dépistage



• “J’ai eu des relations sexuelles non protégées avec différents partenaires.”
•  “Mon/ma partenaire m’a été infidèle.”
•  “J’ai eu un incident de préservatif avec un.e partenaire occasionnel.le.”
•  “Mon (ex)partenaire vient de m’annoncer qu’il.elle est traité.e pour une IST.”
•  “J’ai des signes d’infection au niveau des parties génitales”
•  “Je fréquente les clubs libertins”
•  “Je rencontre des partenaires occasionnel.le.s par le biais des réseaux sociaux, 
internet…”
•  “Je fréquente des lieux de rencontres homosexuelles : saunas, bars...”

• “Je consomme des drogues, 
je pratique le Chemsex ou le Slam et j’ai partagé le matériel “

• “Je désire des informations ou me faire prescrire la PrEP”

• “Je voyage et il m’arrive d’avoir des relations sexuelles à l’étranger.”

• “J’ai vécu et/ou suis originaire d’un pays où le risque d’avoir le sida
ou une hépatite est élevé.”

• “Mon (ex)partenaire vient de m’annoncer qu’il est porteur du VIH ou 
d’une hépatite”

• “J’ai été victime de violences sexuelles.”

• “Je suis en situation de prostitution.”

• “J’entame une relation stable avec mon/ma partenaire 
et nous voudrions enlever le préservatif.”

         J’y vais 
         parce que...

Les Infections Sexuellement Transmissibles (IST)
augmentent sans cesse depuis 10 ans maitenant !

Sans le savoir, beaucoup de personnes sont touchées !

«Je souhaite savoir où j’en suis»



• J’ai eu des relations sexuelles sans protection (préservatif) 
avec pénétrations vaginales, anales et/ou buccales,

• J’ai eu des relations sexuelles protégées mais avec incident de préservatif 
(déchirure, glissement…),

• J’ai consommé des drogues avec échange de matériel (paille, aiguilles...),

• J’ai fait un piercing et/ou un tatouage à l’étranger ou dans des condi-
tions d’hygiène douteuses,

• J’ai eu un accident d’exposition au sang : transfusion sanguine, opéra-
tion avant 1990 ou dans un pays de forte endémie, je me suis piqué avec une 
seringue…

• Je peux être certain.e de mon résultat 6 semaines après ma prise 
de risque (pour le virus du Sida). Inutile de le faire dès le lendemain car il 
faut un certain temps pour que le virus soit détectable dans le sang. Un test 
réalisé trop tôt pourrait être faussement rassurant.

• Si j’ai un symptôme inquiétant au niveau des parties génitales : sensation de 
brûlures, écoulements anormaux, démangeaisons, verrues…

J’ai pris des J’ai pris des 
risques ? risques ? 

ÀÀ partir de quand, je  partir de quand, je 
peux me faire dépister ?peux me faire dépister ?

Avec les IST, il y a rarement de symptômes ! 

J’ai pris des risques tout récémment (moins de 48h)
 donc je me rend aux urgences, sinon...

Et je n’ai pas besoin d’être à jeun
 pour me faire dépister !
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Les principales ISTLes principales IST
(Infections Sexuellement Transmissibles)(Infections Sexuellement Transmissibles)



PRESCRIPTION : 
sous quelles conditions ?

Quelle posologie ?

La PrEP s’adresse à toutes les personnes sé-
ronégatives et qui appartiennent à des po-
pulations particulièrement exposées au VIH, 
concerne surtout :
• Les hommes ayant des rapports sexuels avec 
des hommes : homosexuelles, bisexuels
• Les travailleurs et travailleuses du sexe
• Les personnes migrantes venant de pays for-
tement impactés
  • Les personnes transgenres
     • Les usagers de drogues par injection
        • Les partenaires séronégatifs de 
            personnes vivant avec le VIH

La Prophylaxie Pré-Exposition, ou PrEP, permet de vous 
protéger efficacement du VIH et de bénéficier d’un suivi mé-
dical régulier avec dépistage et traitement précoce des autres 
IST (infections sexuellement transmissibles).
Le concept est simple : prendre un traitement antirétrovi-
ral pour empêcher le virus de pénétrer dans le corps. Cette 
prise de médicament de prévention s’accompagne d’un suivi 
médical régulier.

En France, la PrEP est accessible 
uniquement sur prescription médicale. 

Elle est remboursée à 100% 
par l’assurance maladie.

Au préalable de la prescription 
des vaccinations ciblées 
vous seront proposées.

Elle peut être prise de deux manières diffé-
rentes : 
• Une pilule par jour chaque jour à la même 
heure, c’est la prise continue
• Des pilules prises avant et après une pé-
riode d’activité sexuelle, c’est la prise à la 
demande.

Pour qui ?

Un moyen de Un moyen de 
prévention prévention 
contre le VIH, contre le VIH, 
virus du SIDAvirus du SIDA

Pour être 
efficace, la PrEP 
doit être bien prise.
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Quelques Quelques 
informationsinformations

0800 840 800

0800 23 13 13

0800 845 800

SIDA Info Service 

Drogue Info Service 

Hépatites Info Service 

(appel anonyme & gratuit)

Il n’est pas nécessaire d’être à jeûn
Apporter son carnet de vaccination, si possible

Pour les hommes :
	 • Un examen urinaire peut être proposé,
	    Pour une meilleure fiabilité de l’examen, il est demandé  
	   de ne pas uriner 1 heure avant.

Pour les femmes :
	 • Un prélèvement vaginal peut être proposé,
	   Pour une meilleur fiabilité de l’examen, il est demandé  
	   d’éviter la période des règles.

Conseils avant votre consultation au CeGIDD

cegidd@ch-ouestvosgien.fr


